
Une communauté bien vivante! 

 

Accompagnée du Père Gédéon Kafuku, missionnaire venu d’Afrique pour aider  le  

diocèse de Gatineau, une équipe de jeunes parents d’un quartier en plein essor 

démographique ne comptant aucune église à distance de marche, accepte de réfléchir à 

une nouvelle façon de faire Église. En sortant un peu des sentiers battus et en 

rafraîchissant la formule des célébrations traditionnelles, cette jeune équipe témoigne 

qu’il est encore possible en 2008 d’attirer les jeunes dans nos églises et de les aider à 

cheminer dans la foi! 

 

C’est dans le cadre d’une activité communautaire du quartier que nous avons fait la 

connaissance du Père Gédéon Kafuku, en été 2005. Bien simplement, ce missionnaire 

dans l’âme vient rendre visite à notre communauté et évaluer comment il pourrait se 

rendre utile. Il trouvera en quelques parents le désir de pouvoir cheminer dans la foi avec 

leurs enfants, mais au sein de leur quartier. C’est ainsi qu’il nous propose de former une 

équipe de sorte que nous puissions ensemble réfléchir aux besoins des familles de notre 

milieu en terme de vie chrétienne. De fil en aiguille, notre groupe se construit et, de 

concert, nous travaillons à mettre sur pied des messes à l’intention des jeunes familles de 

notre communauté, messes où les enfants occupent une place de choix 

 

Nous organisons plusieurs rencontres pour définir les grandes lignes de notre projet et les 

étapes à franchir. À ce chapitre, tout est à bâtir. Ne comptant ni local, ni matériel, nous 

sommes appelés à établir des partenariats pour pouvoir rendre le projet possible. Ainsi 

formulons-nous auprès de la Ville une demande d’accès à la salle communautaire du 

quartier. En dépit de certaines réticences, notre demande finit  par être acceptée, du moins 

pour un certain temps. Cette étape cruciale franchie, nous passons ensuite aux questions 

d’ordre logistique, notamment l’achat d’un système de son et du matériel nécessaire aux 

messes.  

 

Il nous faut alors réfléchir au déroulement de nos célébrations, au cœur de toute cette 

démarche. Nous voulons des idées nouvelles, une approche nouvelle, à la portée de tous. 

Nous souhaitons créer un climat d’accueil pour les grands comme les petits. Mais, par 

dessus tout, nous voulons que les enfants soient partie prenante à la fête et qu’ils trouvent 

plaisir à venir célébrer. Pour tenter de répondre aux obligations et aux contraintes en 

terme de temps des jeunes parents d’aujourd’hui, nous optons pour que nos messes soient 

célébrées tous les dimanches, à 16 heures, temps en général moins occupé. Nous 

convenons également de tenir des messes de courte durée, en escamotant certaines parties 

des messes traditionnelles. Nous menons des recherches pour recueillir ce qui a déjà été 

fait ailleurs pour adapter les homélies et parfois les Évangiles aux enfants et tirons parti 

de tous ces outils pour offrir au prêtre des pistes de réflexion à exploiter durant les 

célébrations. Quelques sites internet nous sont d'un grand apport dans cette préparation, 

comme par exemple les sites  http://www.liturgie-enfants.com/repert.htm ou 

http://www.yvandemers.com/, pour ne citer que ceux-ci.  

 

Comme une messe chantée est toujours plus vivante, nous faisons appel au concours de 

personnes pouvant nous soutenir dans la mise sur pied d’une chorale, principalement 
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constituée d’enfants, mais appuyée par quelques adultes de la communauté. Des 

musiciens et un directeur de chorale offrent généreusement de nous aider, le temps de 

nous permettre de nous prendre nous-mêmes en main. Les grandes questions ayant été 

résolues, nous développons des publicités que nous affichons sur toutes les boîtes 

postales du quartier, en plus d’utiliser le journal du quartier pour faire l’annonce de notre 

première messe et de certaines autres, plus particulières. Un peu plus tard, nous 

obtiendrons la publication de certains articles dans les journaux régionaux et locaux, en 

plus d’enregistrer un reportage télévisé dans le cadre de l’émission Parole et Vie, diffusée 

partout au Québec.  
 

C’est en mars 2006 que la toute première messe dominicale est célébrée dans le quartier 

du Plateau. La messe se tient dans une salle non équipée, dont la capacité légale est de 60 

personnes. Une équipe s’affaire chaque dimanche à transporter le système de son et à 

l’installer, à mettre en place les chaises, les tables, les micros et les affiches pour créer un 

espace de rassemblement qui prête au recueillement - dans la mesure du possible - tandis 

que d’autres personnes assurent l’accueil des membres de la communauté en offrant 

notamment aux enfants des étiquettes portant leur nom pour faciliter les premiers 

contacts. Les enfants viennent spontanément inscrire leur nom au tableau des 

responsabilités que nous avons élaboré et prennent une part active aux célébrations, en 

chantant au sein de la chorale,  en proclamant la Parole de Dieu, en lisant les prières 

universelles et en servant la messe. À l’issue de chaque messe, les parents fraternisent 

alors que les enfants rient et jouent ensemble, tout en partageant un léger goûter. Ce 

temps d’échange permet de tisser des liens et de renforcer l’esprit communautaire. Ainsi, 

de mois en mois, la communauté se bâtit et grandit. La salle affiche complet chaque fois, 

et nous dépassons presque toutes les semaines la capacité d’accueil du local qui nous 

abrite. La chorale d’enfants s’est consolidée, appuyée par des musiciens issus de la 

communauté, et se réunit chaque mois pour répéter dans la demeure de celle d’entre nous 

qui assure à présent la direction des Petits chanteurs du Plateau.  Elle offre même des 

petits concerts, dans le cadre de certaines fêtes de quartier. Parfois en plein-air, parfois 

agrémentées de danses africaines, les messes prennent différentes couleurs, selon la 

saison et les idées nouvelles que, tantôt l’un, tantôt l’autre, propose.  

 

Plusieurs gestes d’appui viendront nous soutenir dans nos efforts, entre autres une belle  

collaboration avec certaines associations sportives pour l’accès au gymnase, dans le cadre 

d’occasions spéciales, et avec les écoles du quartier, pour l’accès à des locaux durant la 

semaine, sans compter l’aide de bénévoles des écoles internationales pour la mise en 

place et le rangement de la salle 

 

 Le projet des messes familiales du Plateau fait son chemin, 

et l’équipe qui le soutient est déjà lauréate de prix, et ce, à 

deux reprises : le Prix Gatineau, Ville en santé (novembre 

2006) et le Prix Mgr-Paul-Émile-Charbonneau (Prix Méritas 

2007 – Diocèse de Gatineau). Des initiatives d'ordre 

catéchétique et d’autres relatives à la formation chrétienne 

permanente se greffent peu à peu aux messes : un groupe de 

Brebis de Jésus  voit le jour, et des baptêmes et des 

premières communions sont célébrés dans la jeune 



communauté. 

 

La communauté du Plateau est bien vivante, surtout grâce à l'intérêt et au dévouement de 

jeunes parents ayant à cœur de suivre Jésus et de faire grandir leurs enfants dans la foi, et 

grâce à l’appui indéfectible d’un prêtre visionnaire. Elle tient le coup, en dépit de 

nombreux obstacles qui se dressent sur son chemin, dans l’espoir de voir un rêve plus 

grand se matérialiser : la construction d’une salle multifonctionnelle où pourraient se 

tenir non seulement des célébrations religieuses et des activités pastorales, mais 

également des activités sportives et éducatives entre autres, à l’intention des jeunes. Un 

lieu de rassemblement sain où les enfants et les adolescents pourraient s’épanouir à tous 

les niveaux, en éprouvant un sentiment d’appartenance à une communauté tissée 

solidement. Bref, un centre d'intérêt pour les jeunes. Voilà le défi! L’Église saura-t-elle 

voir dans cette nouvelle communauté les signes d’une grande espérance, en la soutenant 

dans la foi qui l’habite, l’élan qui l’anime et les projets qu’elle caresse? 

 

 


